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ECHOS DE L’ASSEMBLEE GENERALE 
Notre Assemblée Générale s’est tenue le dimanche 20 septembre à Nantes 
dans un climat fraternel et une bonne participation (67 présents et 22 
représentés). L’Assemblée a entendu les rapports moral et financier, a voté 
les orientations et le budget proposés. Bien entendu, le confinement puis le 
déconfinement ont amené l'arrêt brutal de nombreuses activités d'Eglise 
pendant plus de 3 mois et également des défis inédits et des enjeux 
nouveaux. Cette situation a conduit à valider des éléments déjà largement 
réalisés (orientations, budget).  
L’Assemblée Générale a également procédé au renouvellement du conseil 
presbytéral. Ont été élus : Isabelle Autechaud (trés. adjoint), Colette 
Baconnais, Vincent Lefevre (président), Brigitte Luisetti, Morgane Giffard, 
Sylvie Gobet, Michel Godefroy (vice-prés), Philippe Postel, Lala Razafy 
(vice-prés), Haritiana Rasolofoniaina (secrétaire), Luc Richard, Eric Serfass 
(sec. adjoint), Jean-Pierre Vilar (trésorier), Françoise Vivien, Anne-Catherine 
Weiss. 
Par un jeu du calendrier, les échos du conseil de septembre ont déjà été diffusés le mois dernier.

En ce mois d’octobre, notre 
paroisse aurait du avoir 
retrouvé son rythme de 
croisière, ses activités et ses 
rencontres fraternelles. Du fait 
de la crise sanitaire, cette 
reprise se fait à vitesse réduite, 
avec prudence et vigilance. 
Comme il est difficile de vivre 
l’Eglise sans pouvoir ni 
s’embrasser, ni partager 
tranquillement un repas, ni 
venir au culte avec la seule joie de 
pouvoir se retrouver.  
Dans ce LIEN d’octobre, vous 
trouverez des nouvelles et des 
propositions de rencontres, malgré 
tout, centrées sur l’essentiel : la vie 
spirituelle, des propositions de 
formation pour approfondir notre 
relation à Dieu, notre engagement, 
et  le service de nos prochains 
fragilisés. Si tout se passe bien, 
nous pourrons aussi nous retrouver 
pour l’événement « Fraternité », à 
l’initiative du CEPP-LA*.  
Quoiqu’il en soit, ne nous laissons 
pas gagner par le sentiment de 

« ramer » sans succès, ou la peur, 
comme les disciples dans la 
tempête (Jean 6, 16). Recevons 
cette parole de Jésus qui 
s’approche, à temps et à 
contretemps des crises de notre 
monde, et qui s’adresse à nous : 
« C’est moi, n’ayez pas peur ! » 
Lorsque les disciples veulent le 
faire monter dans la barque, les 
voilà déjà parvenus à destination.  
Surprise, inattendu de Dieu qui 
nous rejoint, qui nous réconforte et 
nous invite à garder le cap.      

* CEPP-LA : Culture Evénements Patrimoine 
Protestants en Loire-Atlantique

W. Turner, Bateau à vapeur dans une tempête de neige, 1842.
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PREDICATION

En lisant cette parabole de Matthieu 20, on se dit que 
Jésus aurait fait un drôle de patron, qui gaspille les 
salaires, qui créé de l’injustice entre les salariés et des 
tensions dans les relations patron-employés ! 
La Parabole débute pourtant de façon assez sensée. Au 
temps des vendanges, tôt le matin, un vigneron se rend au 
village, où les journaliers attendent de trouver du travail 
pour la journée. Il choisit des hommes pour travailler 
dans sa vigne. Il passe un contrat avec eux, s’engageant à 
leur verser une pièce d’argent par journée de travail. Plus 
tard, à 9h, le maître retourne en ville et embauche encore, 
cette fois sans contrat. Puis il fait de même à 12h et 15h.  
A 17 h il voit encore d’autres hommes qui n’ont rien fait 
de la journée car « personne ne les a embauchés ». Il les prend 
également. Un peu de travail est mieux que rien du tout. 
A 18h, arrive le moment de la paie. Le maître insiste pour 
que les derniers arrivés soient payés les premiers et que 
premiers soient les derniers payés. Quand arrive le tour 
des premiers, ils se disent que la paye va être bonne ! Mais 
dans l’enveloppe ils trouvent juste la pièce d’argent 
comme convenu. Et ils se mettent en colère ! 
Ce système de paie nous paraît tout aussi injuste qu’à 
l’auditoire qui entend cette histoire la première fois. Sur le 
plan économique, ces rémunérations sont non seulement 
injustes mais elles ne tiennent pas la route ! Ça peut 
marcher le premier jour, mais dès le lendemain, plus 
personne ne voudra travailler avant 17h ! 
En fait, si l’histoire bascule dans l’absurde sur le plan 
économique, c’est que Jésus ne veut pas proposer un 
nouveau modèle économique, mais il veut parler des 
relations  : les relations entre les ouvriers et les relations 
avec le maître.  
Il y a deux logiques différentes  : la logique du monde 
économique basée sur les échanges, le mérite, la 
récompense : là, les premiers seront toujours les premiers 
et les derniers resteront les derniers  ! Et puis il y a une 
autre logique, la logique de la grâce… Attention ! Ce sont 
deux logiques différentes, mais il est inutile de les opposer 
car elles ne sont pas sur le même plan !  
La Bonne Nouvelle de l’Evangile affirme que Dieu ne 
nous traite pas selon ce que nous méritons, mais selon Sa 
Bonté. Le salaire dans la parabole est une image de la 
Grâce qui dépasse le mérite et le dû. Et on peut se poser 
la question : le fait d’être embauché par le vigneron n’est-
ce pas déjà la Grâce ? Particulièrement pour ces gens qui 
attendaient sans rien faire, pour ces personnes désœuvrées. 
Ne pas trouver d’emploi est une épreuve difficile. Etre 
embauché est une chance même pour ceux qui sont 
embauchés tôt le matin ; mais la chance se mesure encore 
plus fort pour ceux qui sont embauchés à 17h !  
Le vigneron est une figure de Dieu qui vient vers les 
hommes désœuvrés, vers ceux qui manquent de sens dans 
leur existence et il les appelle à son service !  
Tant mieux si nous avons été appelés ou embauchés 
depuis longtemps, mais même si nous avons été appelés 
tard, le Seigneur nous traite comme les plus anciens.  

C’est aussi la question des protestants qui ont un ancêtre 
condamné aux galères par rapport à ceux qui arrivent 
dans le protestantisme. L’appel que le Seigneur nous 
adresse pour nous engager à son service est toujours une 
grâce et toujours la même Grâce  ! Lorsque nous servons 
Jésus-Christ, nous ne sommes pas sous contrat, nous 
sommes sous la Grâce. 
Lorsque le récit bascule, le vigneron répond à son 
détracteur : « Mon ami, je ne te fais pas de tort… Ne m’est-il pas 
permis de faire ce que je veux de mes biens ? » Le maître rappelle 
qu’il respecte ce qui était convenu avec les premiers 
ouvriers. Par sa réponse, il les invite à ne pas se comparer, 
mais à se réjouir de ce qu’ils ont eu et qui était convenu ! 
Cette situation des premiers ouvriers décrit Israël et la 
première Alliance qui est une forme de contrat avec ses 
bénédictions pour ceux qui obéissent à la Loi. Les 
chrétiens sont les ouvriers nés de la dernière pluie  : ils 
bénéficient des mêmes bénédictions alors qu’ils ne sont 
plus soumis de la même manière aux exigences de la Loi ! 
« Verrais-tu d’un mauvais œil que je sois bon ? » Ce verset est 
une clef. Si le maître avait voulu éviter les problèmes, il 
aurait commencé par payer ceux qui sont arrivés le plus 
tôt et qui seraient repartis tout contents de leur paye sans 
demander leur reste… S’il ne l’a pas fait, c’est qu’il avait 
un message à transmettre :  le message de sa bonté, qui est 
la même pour tous.  
Nous sommes d’accord pour que Dieu soit bon avec nous, 
mais nous regardons d’un moins bon œil qu’il le soit aussi 
avec d’autres que nous jugeons moins méritants que 
nous ! Nous aimons la grâce de Dieu quand elle 
s’applique à nous. Vivre vraiment de la grâce, c’est être 
capable de se réjouir lorsqu’elle s’applique aussi aux 
autres ! Le problème de cet esprit de comparaison, c’est 
que nous trouverons toujours quelqu’un de plus privilégié 
que nous et nous serons ainsi condamnés à la rancune.  
En réalité, le poison de la comparaison nous rend 
malheureux ! Le pasteur Antoine Nouis écrit  : «  Si 
le mauvais œil de la parabole est celui de la comparaison, le 
bon œil est celui de la reconnaissance. L’esprit de 
reconnaissance nous libère de l’esprit de comparaison. » 
La reconnaissance dans la parabole consiste à se réjouir 
de pouvoir travailler, gagner de quoi se nourrir et faire 
vivre sa famille. Quand nous regardons sans cesse les 
autres, il est difficile de nous réjouir de toutes les 
bénédictions du Seigneur dans notre vie. 
« Compte les bienfaits de Dieu, mets les tous devant tes yeux, tu 

verras, en adorant, combien le nombre en est grand ! ». Amen.

Une parabole de la grâce 
Prédication donnée par Pierrot MUNCH au temple de Nantes le 
dimanche 20 septembre 2020, jour de l’Assemblée Générale. 
Texte biblique : Matthieu 20, 1-16 
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ENTRAIDE ET SOLIDARITE

Ils sont arrivés ! 
Les résidents arrivent au Centre d'Accueil Thomas 
Sourdille ! Merci à tous les bénévoles !  
Le 15 septembre, la soirée "Portes Ouvertes" organisée 
à l'initiative de la Préfecture, de la Mairie de Nantes, 
de Bougyues Immobilier et des deux associations 
(Diaconat Protestant et les Eaux Vives), a permis aux 
voisins du quartier, aux commerçants et aux 
associations locales de visiter les lieux, de rencontrer et 
d'échanger avec les bénévoles, les salariés et les 
volontaires logeant sur place.  
Depuis le 22 septembre, les premières personnes ont 
été accueillies et se sont installées dans le Centre 
d'Accueil Thomas Sourdille. Les autres suivront les 
prochaines semaines.  
Le Diaconat Protestant tient à remercier tous les 
bénévoles, plus de 50, qui ont participé à ce chantier : 
ménage, aménagement, bricolage, peinture... Grâce à 
vous tous, ce projet a pu devenir réalité ! 
Elisabeth Mesnil, animatrice, recherche toujours des 
bénévoles pour la suite : à savoir l'animation d'ateliers 
(sport, musique, danse...) selon vos compétences, de 
cours de français, d'activités sur place au Centre 
d'Accueil Thomas Sourdille ou de visites à l'extérieur.  
N'hésitez pas à prendre contact pour définir votre 
projet avec elle :  
 
Contact / infos :  Elisabeth MESNIL 
elisabeth.mesnil@diaconat-nantes.org ou  
benevolatsourdille@diaconat-nantes.org  
ou 06 86 89 45 05 (de préférence par SMS) 

La visite 
N'oubliez pas l'hospitalité ; en l'exerçant certains 
ont reçu des anges, sans le savoir. (Hébreux 13, 2) 
 
Dans la Bible, le thème de la visite est récurrent et 
c’est souvent Dieu qui est le visiteur comme dans le 
jardin d’Eden (Genèse 3) ou au chêne de Mamré 
avec Abraham (Gen 18). Dans le Nouveau Testament, 
Jésus est annoncé comme un événement de visite de 
Dieu à l’humanité : Béni soit le Seigneur, le Dieu d'Israël, 
parce qu'il a visité son peuple (Luc 1, 78). Lorsque 
l’Eglise mandate des personnes pour visiter des 
paroissiens, il ne s’agit donc pas d’abord d’une visite 
amicale ou d’un soutien psychologique, mais du 
témoignage que le Seigneur vient vers nous !
La paroisse, à Nantes, compte depuis toujours de 
nombreux visiteurs dont certains s’organisent peu à 
peu en équipe depuis 2 ans, accompagnée par 
Pierrot. Les personnes de l’équipe proposent des 
visites régulières à domicile ou par téléphone. Que 
vous souhaitiez être visité ou simplement recevoir un 
appel téléphonique, n’hésitez pas à le demander à 
Pierrot par mail ou par téléphone et il vous 
proposera un « visiteur ».  Pierrot Munch :  
pasteur.munch@gmail.com / 07 66 06 91 83)

N.B. Pour les visites à domicile durant la crise sanitaire, les 
visiteurs sont tenus de respecter les mesures barrière (lavage 
des mains, masque). Pendant cette période, il est déconseillé 
d’échanger de la nourriture ou des boissons.

JOURNÉE DU DIACONAT 
Samedi 3 octobre, 9h-17h  

(Salle Coligny)  

Bénévoles, salariés, volontaires :  
tous ensemble sur quel chemin ?  

‣ 9h :  Accueil
‣ 9h30-10h : Le Diaconat hier et aujourd’hui, Isabelle Richard, présidente, Pierrot Munch, pasteur, avec 

Eloïse Gloria (Brise de Mer), Débora Heller (Entraide Nantes) et Elisabeth Mesnil (Sourdille), salariées des 
établissements de l’association. 
‣ 10h-12h : Je m’engage, pourquoi ? Comment ? Jusqu’où ? Partage en ateliers animés par Laure Miquel, 

secrétaire régionale de la Fédération de l’Entraide Protestante (FEP).
‣ 12h-14h : Pause repas tiré des sacs (pour des raisons sanitaires, chacun apporte son pique-nique). 
‣ 14h-16h30 : La rencontre avec l’autre, Réflexion conduite par Amandine Delord, anthropologue et Vincent 

Lefevre, consultant en management. 
‣ 16h30 : Conclusion

Merci de vous inscrire : lentraide@diaconat-nantes.org
La journée sera suivie le dimanche 4 octobre à 10h30 au temple de Nantes par un Culte Diaconal.
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HISTOIRE

Le Canada actuel naît largement de l'indépendance 
des Etats-Unis en 1776, qui a contraint le Royaume-
Uni à concentrer son influence sur un territoire jusque 
là peu distinct de ses colonies américaines et sujet à des 
rapports conflictuels avec la Nouvelle-France.  
Le Haut-Canada (en gros la province de l’Ontario) 
renforcé par l'arrivée des colons loyalistes refusant 
l'indépendance américaine, devient la base de 
l'expansion britannique vers l'Ouest, à travers les 
immenses Prairies jusqu'aux Rocheuses et à l'Océan 
Pacifique. La construction d'un réseau ferroviaire au 
19ème siècle est l'un des premiers ciments d'une unité 
et d'une autonomie canadienne naissante sous la tutelle 
anglaise. Le paysage religieux, nous l'avons vu dans un 
premier article, s'inscrit alors dans ce contexte anglo-
saxon de pluralisme protestant, ce qui n'exclut pas 
d'autres confessions chrétiennes nourries par 
l'immigration, notamment irlandaise ou slave. Mais 
l'immensité de l'espace canadien – le second Etat du 
monde par sa superficie – provoque une dispersion des 
communautés, isolées par des distances considérables 
dans les provinces du Manitoba, de la Saskatchewan et 
de l'Alberta. La rudesse des conditions de vie y 
génèrent alors des solidarités et des rapprochements 
entre Eglises protestantes de dénominations différentes 
pour ne pas dire rivales au départ   : ce sera le 
mouvement des Eglises d'union locale. 
Cette démarche rejoint d'autres tendances, comme 
celle d'un œcuménisme protestant affirmé lors de la 
Conférence missionnaire d'Edimbourg en 1910   : les 
nouvelles Eglises d'outre-mer ne sont pas forcément 
désireuses de reproduire les divisions européennes et au 
Canada, une démarche unitaire va dans le sens d'une 
plus grande autonomie vis à vis de la métropole 
anglaise. La guerre de 14-18, si elle ralentit le processus 
d'unification, le rend encore plus légitime du fait de 
l'engagement militaire de la nation canadienne, 
désormais plus solidaire que sujette de la Couronne 
britannique. 
C'est ainsi que se constitue en 1925 l'Eglise Unie du 
Canada de la fusion (partielle) des Eglises méthodistes, 
presbytériennes (calvinistes), congrégationalistes 
(autonomes) et d'union locale. Elle reste jusqu'à 
aujourd'hui la première Eglise du Canada, forte de 
2500 paroisses. 
On imagine sans mal que, au delà des institutions, 
l'unité est une construction de longue haleine, et ce, 
dans un pays où les particularismes provinciaux restent 
forts   : le Canada est un Etat fédéral et il y a loin entre 
les atlantiques Terre-Neuve ou Nouvelle-Ecosse et la 
Colombie britannique très ouverte sur l'Asie-Pacifique. 
D'où une relative capacité à faire coexister les 
différences et à accepter le risque de l'évolution. La 
preuve en est donnée par la créativité théologique de 

l ' E g l i s e U n i e d u 
Canada, qui s'est dotée 
en 1925 de «  Principes 
d'union   » reformulés 
e n 1 9 4 0 ; d ' u n e 
Confession de Foi en 
1968, modifiée en 
1 9 8 0 e t 1 9 9 4  ; 
auxquelles s'est ajouté 
un texte d'explication 
é t o n n a m m e n t 
poétique en 2006 « 
Notre foi chante  » (voir 
site web).  
Dans cette démarche, 
ces textes ne se veulent pas des barrières dogmatiques 
mais bien davantage des poteaux balisant un chemin 
de foi, en lui donnant des repères et une orientation, un 
chemin qui peut être semé d'obstacles douloureux. 
Ainsi, l'Eglise Unie du Canada est confrontée depuis 
trois décennies au rôle qu'elle a joué dans la 
discrimination envers les autochtones (Amérindiens) et 
la maltraitance de leurs enfants dans les «   pensionnats 
indiens   » qu'elle gérait par délégation de service 
public. Un travail difficile de repentance et de 
réparation a été entrepris dans l'esprit des démarches 
initiées en Afrique du Sud avec la Commission Vérité 
et Justice de la fin de l'apartheid. Il n'est pas sûr que les 
Eglises européennes de toutes confessions soient allées 
aussi loin dans l'examen de leur action au moment du 
colonialisme... 
Inclusivité : c'est l'orientation actuelle majeure de 
l'Eglise Unie du Canada refusant le raidissement 
fréquent face à la sécularisation et au délaissement des 
Eglises historiques par la population. Ouverte de façon 
pionnière aux femmes (première femme pasteure en 
1936 !), aux homosexuels (admis au pastorat en 1988), 
aux minorités ethniques (dans un pays d'immigration), 
aux mutations sociétales et au respect de la création, 
l'Eglise Unie du Canada butait de longue date sur la 
question du bilinguisme en son sein. Les protestants 
francophones étaient habitués à devoir fréquenter des 
paroisses anglophones, au mépris du respect d'une 
identité linguistique pourtant reconnue par la 
Constitution canadienne. Après de longues péripéties et 
négociations, une étape récente est franchie avec la 
constitution en février 2019 de la Table des Ministères en 
Français, structure autonome reconnue par la Conseil 
Général (= synode national) de l'Eglise Unie du Canada. 
Le mince troupeau francophone obtient ainsi la 
reconnaissance d'une histoire protestante pluri-séculaire 
sur les bords du Saint-Laurent et entend bien vivre son 
avenir de foi... en français. 

Pour en savoir plus www.: www.egliseunie.ca

L’Eglise unie du Canada, 
une diversité unifiée   Par Jean LOIGNON

http://www.egliseunie.ca
http://www.egliseunie.ca
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SYNODE REGIONAL

Notre paroisse a le plaisir d’accueillir le synode 
Régional du 20 au 22 novembre 2020.  

Le synode régional qu’est ce que c’est  ? c’est 
une assemblée délibérative (où l’on vote et prend des 
décisions) qui réunit des représentants des Eglises 
locales (des pasteurs et des laïcs désignés au sein du 
Conseil Presbytéral). Elle rassemble 130 personnes 
environ, venues de toute la région (en violet sur la 
carte ci-dessous). Mais c’est également l’occasion 
d’ invi ter les é lus locaux, les partenaires 
institutionnels et représentants des autres religions.  

Les membres du Synode régional débattent des 
orientations à donner à la vie de l’Eglise, valident les 
comptes et le budget, définissent et accompagnent 
des projets de développement de nos églises locales.  

Comme son nom l’indique, cette assemblée se réunit 
une fois par an dans les 9 régions de l’Eglise 

protestante unie de 
France. 

La carte des régions de 
l’Eglise protestante unie de 
France. La région Ouest est 
la plus étendue et regroupe 
40 paroisses.  

L’organisation presbytéro-synodale,  
une gouvernance collégiale  

à tous les étages ! 

Besoin d’un coup de main !
Une équipe s’est constituée pour organiser cet 
évènement, pilotée par Morgane Giffard et Florence 
Moulinier. Le synode aura lieu à l’école la Perverie, 
en fonction de l’évolution de la situation sanitaire. 
L’organisation nécessite surtout des forces vives le 
jour J, que ce soit pour simplement déposer un 
gâteau, participer à l’équipe d’accueil, préparer le 
lieu de culte ou héberger les délégués venus de 
toute la région. Ainsi, nous vous proposons de nous 
aider pour bien recevoir nos représentants, et de 
noter dès à présent la date du 20-22 novembre 
pour aider dans un ou plusieurs de ces différents 
postes. Le synode se déroule du vendredi après-
midi au dimanche en milieu de journée. 
Logement (Michelle Merlet et Christine Munch) 
Merci de signaler la disponibilité d’une ou plusieurs 
chambres chez vous. A noter que les journées de 
travail sont longues donc les logés arrivent tard le 

soir et prennent simplement le petit déjeuner chez 
leurs logeurs. 

Aide à la logistique (Valery Lion, Michel Gadreau), 
accueil, bagagerie et préparation des sacs pour 
les synodaux (Philippe Postel et Sylvette Poulet-
Goffard), préparation de gâteaux et service des 
pauses-café (France Lecotté et Sylvie Gobet), 
accueil en gare et transport (Eric Gaume).

Coordination générale :  
Morgane GIFFARD  07 82 02 44 93  
morganegiffard@hotmail.fr  et  
Florence MOULINIER 06 08 50 61 27  
florencemoulinier@gmail.com 

Jointe à ce LIEN, vous trouverez une fiche réponse 
pour proposer votre aide. Vous pouvez nous la 
renvoyer, la déposer au temple, ou encore nous 
contacter par mail, téléphone ou sms. 

Merci d’avance ! 

mailto:morganegiffard@hotmail.fr
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Les cultes

‣ Saint-Nazaire (1 rue de l’île de France)
Culte le dimanche à 10h30 à la Fraternité  
Dimanches 4, 11, 18 et 25 octobre.  
Dimanche 11, Culte « familles » 
Co-voiturage ? 
contactez Thérèse Juguet (06 13 82 37 16)  

‣ La Baule  
Salle Ste Bernadette (44 av. de Cuy, La Baule) 
Dimanches 4 octobre et 1er novembre à 18h. 

‣ Saint-Brévin Temple (22 allée du Temple)
Les cultes se déroulent à 10h30 à St-Nazaire.  

Agenda

‣ Saint-Nazaire (à la Fraternité) 
Ados : Merc. 7 octobre à 16h30.  
Atelier enfants/parents/grands-parents  
Réunion de préparation le mercredi 14 
octobre à 16h30. Atelier le mercredi 28 
octobre à 15h.  
Equipe Locale d’animation : jeudi 8 
octobre à 9h30.  
Formation de Disciples :  
Mercredi 14 octobre à 20h.  
Formation « Découvrir vos dons » avec 
Christine Munch : Samedi 3 octobre de 9h30 
à 16h30. Parcours biblique et personnel.  
Groupes de maison : Pour rejoindre un 
groupe, contacter Eric Perrier. 

‣ Saint-Brévin Temple (22 allée du Temple)
Groupe Prière : tous les jeudis à 20h30.  
Partage biblique oecuménique :  
Vendredi 9 octobre à 16h. 

Visites du pasteur
Le pasteur Eric PERRIER est joignable sur 
son portable (06 21 66 51 71) tous les jours 
sauf  lundi. Il se déplace à domicile ou reçoit 
au "Cube" (Fraternité - 1 rue de l'Île de 
France à St-Nazaire). 

Aumônerie Protestante  
Permanence à la Cité Sanitaire (St Nazaire) 
les mardis de 14h à 17h30.  
Pour recevoir une visite pour vous ou un 
proche, contacter l’aumônier : pasteur 
François ANGLADE   (06 13 74 62 47). 

SAINT-NAZAIRE & LITTORAL

Nouveau : Un culte « familles » 
Vous le savez, chaque dimanche, une "activité-enfants" est 
organisée pendant le culte, afin que ceux-ci ne trouvent pas le 
temps trop long et que les parents puissent tranquillement profiter 
du culte. Merci à Cécile, Colette, Marie-France, Sarah et Yède qui 
ont accepté de se relayer sur cette mission. 
En cette rentrée, nous proposons une fois par mois, un culte dédié 
aux familles que nous invitons à venir avec leurs enfants.  
Textes, prières et chants tiendront compte de cette intention, dans 
la première partie du culte, ce qui ne devrait pas empêcher les 
personnes plus âgées d'en profiter pleinement, bien au contraire. 
Puis les enfants seront accueillis pour une activité dans notre salle 
du « Cube », pendant que les parents et l’ensemble de la 
communauté poursuivent le culte.
Notre souhait est de créer 
du lien entre les enfants de 
n o t r e c o m m u n a u t é , 
d ' inc i ter le s g rands à 
s'occuper des petits et, 
ensemble, de goûter au culte 
de manière joyeuse, créative 
et récréative. 
Notez les dates :  
11 octobre, 15 novembre 
et 20 décembre.

Dans les familles
Naissance 
Sarah est née le 8 septembre au foyer de Marie et Sébastien 
BERTHIER, avec quelques semaines d’avance ! Bienvenue à elle. 

Baptêmes
Joie avec Saintanie DORLEAN et Célia DORTLAND lors de leur 
baptême sur la plage de St Michel-Chef-Chef le 13 septembre. 
Victoire, fille de Yohan et Emmanuelle COUSIN, a reçu le baptême 
le 27 septembre. 

Mariage 
Judicael LAMBERT et Farah ALBERT se sont mariés civilement le 19 
septembre à Nantes. La bénédiction de Dieu leur sera donnée le 30 
octobre au Caire en Egypte. 

Décès  
Plusieurs amis ont perdu des proches, nous nous associons à leur 
peine et prions pour eux : Charles RUFENACHT au moment du 
décès de son père Antoine RUFENACHT au Havre le 5 septembre 
à l’âge de 81 ans. Eric SERFASS a perdu sa mère «  Michou  » 
SERFASS, décédée le 14 septembre et inhumée le 19 septembre à 
Pau.  

Notre ami Serge SALMON est mort subitement le 15 septembre 
en Bretagne. Un culte d’action de grâce a réuni sa famille et ses amis 
le 21 septembre en l’Eglise Notre-Dame de Toutes Joies. Nous 
redisons à Agnès son épouse, à Clément, Elise et Martin ses enfants, 
toute notre affection.
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            NANTES & ENVIRONS

Formation régionale  
des conseillers presbytéraux 

Samedi 10 octobre, 9h30-17h 
«  Conseiller presbytéral, de l'appel à la 
pratique  » - une journée de formation 
régionale sur trois sites : Tours, Rennes, 
Royan. Plénière avec Jean-Luc Cremer, 
atel iers prat iques (chaque consei l ler 
participera aux 3 ateliers) : 
- L'organisation presbytéro-synodale ; 
- la collégialité et la soumission mutuelle ; 
- le rôle spirituel du conseil presbytéral. 

Jardin biblique et caté 

Jardin biblique : les enfants de 0-6 ans sont 
accueillis pendant le culte les dimanches caté 
dans la salle La Noue pour un temps 
d’histoire biblique et de jeu. Infos : Fanny/
Jérémie Raymond 06 65 79 44 47 

Le caté : Les dimanches 4 et 11 octobre, 8 et 
15 novembre, 29 novembre, 6 décembre. 
Infos : Morgane Giffard  07 82 02 44 93 /
morganegiffard@hotmail.fr  

Synodes… 

Les 24 et 25 octobre, le synode national 
(synode de mai reporté) aura lieu à Paris.  

Les 20-21-22 novembre le synode régional se 
déroulera à Nantes ! (lire page 5)  

Coordination : Morgane Giffard  07 82 02 44 
93 /morganegiffard@hotmail.fr  

Florence Moulinier 06 08 50 61 27  /  
florencemoulinier@gmail.com 

Ouverture du cycle « Fraternité » 
La fraternité, un principe pour notre temps ? pour quoi ? pour qui ? En 2018, le Conseil 
constitutionnel a reconnu la fraternité comme principe à valeur constitutionnelle : par 
cette décision, le principe de fraternité entre dans l’ordre juridique et peut être désormais 
utilisé comme argument de droit. Ensemble, nous nous interrogerons sur le sens de ce 
principe juridique, mais aussi philosophique, psychologique, biblique… 

‣ Jeudi 8 octobre :  La fraternité, un principe juridique en trompe-l’oeil ?  
Comment le principe de fraternité peut-il irriguer nos institutions ?  
Table-ronde avec Karine Foucher, maître de conférences à la faculté de droit de Nantes 
et Paul Chaumont, magistrat à la cour de cassation.  
Temple protestant, 20h - Entrée libre. Cycle de conférences organisé par le CEPP-LA*.  

Plus d’infos ici : www.nantes-evenements-protestants.fr  
* CEPP-LA : Culture Évènements Patrimoine Protestants en Loire-Atlantique.

Joie…
En ce dimanche 27 
septembre, lors du 
culte à Nantes, avec 
Palmyre Sauvé, Stella 
Warnery et Simon 
Moulinier, qui ont 
d e m a n d é l a 
confirmation de leur 
baptême et témoigné 
de leur foi en Jésus-
Christ. 

On nous communique… 
‣ Raconter la Bible - L’association La Bible n'est pas un conte mais 

elle se raconte  accueille toutes celles et tous ceux qui souhaitent 
travailler les textes bibliques pour les raconter… Cette année nous 
nous pencherons ensemble sur l’histoire d’Elie le prophète, dans 
le premier livre des Rois.  
Première rencontre : samedi 10 octobre à 10h, à la Chapelle 
des Carmes sur l'Ile Beaulieu. 

‣ A paraitre  : Le feu intérieur, Bernard Palissy, artiste et savant de la 
Renaissance, de Nicole Vray, Ampelos,12 euros. 
Souvent connu pour avoir brûlé ses meubles pour alimenter son 
four à la recherche de la cuisson de ses émaux exceptionnels, 
Bernard Palissy l'est beaucoup moins pour son esprit inventif  et 
précurseur dans des domaines bien 
modernes comme l'hydrologie, la chimie 
et le respect de la nature, pour lui création 
divine. Car Palissy est l'un des premiers 
huguenots, transmetteur de la Réforme 
dans tout l'Ouest au XVIe siècle, au 
risque de peine de prison et de bûcher. S'il 
traverse les guerres de religion, il ne peut 
échapper à la vindicte générale à la fin du 
siècle, et meurt prisonnier à la Bastille, 
"de mauvais traitements".  

Nicole VRAY
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LES NOTES BIBLIQUES D’ANNICK

Jérémiades 
Nous parcourons ce mois-ci l’ensemble du livre du 
prophète Jérémie.  Son nom évoque la plainte et dans le 
langage courant, les « jérémiades », dérivent de son nom. 
On lui attribue aussi le livre des Lamentations, un 
ensemble de poèmes sur la destruction de Jérusalem. 
Devenu très jeune le porte-parole de Dieu, Jérémie a un 
message difficile à transmettre.  La réalité du moment est 
dramatique. Le royaume de Juda est menacé par l’Egypte 
au Sud et par Babylone à l’Est et au Nord. En 587 avant 
Jésus-Christ, Nabuchodonosor, roi de Babylone, prend la 
ville de Jérusalem. Il détruit le temple et déporte la 
population active à Babylone. Jérémie voit dans ces 
catastrophes un avertissement de Dieu pour son peuple 
infidèle. Revenir vers Lui est une nécessité absolue. 
A la veille de sa mort, Jésus partageant la cène avec ses 
disciples et élevant la coupe déclare : « Cette coupe est la 
nouvelle alliance de Dieu…  » Cette nouvelle alliance, 
annoncée par Jérémie « Bientôt, déclare le Seigneur, je conclurai 
une alliance nouvelle avec le peuple d'Israël et le peuple de Juda », 
est désormais réalisée !  

Annick BOURGEOIS
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DES MOTS POUR PRIER… 

Seigneur, tu m’as trompé,
et je me suis laissé tromper.
Tu m’as forcé la main
et tu as été le plus fort.
Chaque jour, les gens rient de moi,
tout le monde se moque de moi.
Chaque fois que je dois parler,
je dois crier et annoncer :
« Violence et destruction ! »
Oui, chaque jour,
à cause de la parole du Seigneur,
les gens m’insultent et se moquent de moi.
Je me dis alors :
« Je ne penserai plus au Seigneur,
je ne parlerai plus de sa part. »
Mais tout au fond de moi,
il y a comme un feu qui me brûle.
Je me fatigue pour être plus fort que lui,
et je n’y arrive pas. 

Jérémie 20, 7-9


